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Introduction


Avant d'aller plus loin, il me paraît important de raconter l'histoire de Mandelines et je pourrais commencer par il était une fois...


Tout a débuté sur un licenciement économique. Quelques mois auparavant, mon désir de retour à la nature se faisait de plus en plus pressant. Je regardais les formations de reconversions possibles avec les animaux et, bien sûr, à la campagne. C'est une amie, une collègue de travail, qui m'a fait connaître les savons au lait d'ânesse. À l'époque, plus attirée gel douche, comme beaucoup de monde, je me rendais à la fatalité de ma peau sèche et l'impossibilité de me laver le visage avec du savon sous toutes ses formes.


Revenons au projet ! Me voilà partie dans une formation agricole (BPREA), axée sur l'élevage, avec pour projet l'élevage d'ânesses. Je ne voulais pas un projet qui emmène mes animaux à l'abattoir. L'idée étant de maîtriser le projet de A à Z, je me forme en même temps à l'université des senteurs et des saveurs de Forcalquier, pour apprendre à installer mon atelier de fabrication dans les règles de la législation et surtout découvrir et apprendre la saponification à froid.




LA MAGIE OPÈRE!


Diplôme agricole et de savonnerie en poche, me voici parcourant les routes du sud et du sud-ouest de la France pendant deux ans à la recherche du lieu parfait pour mon projet: ferme pédagogique, rando en itinérance avec les ânesses et fabrication de savons au lait d'ânesse avec la méthode de saponification à froid.


Le projet d'élevage prenant du temps, je décide de peaufiner mes recettes et de créer une courte gamme en formulant cinq savons différents. Je trouve enfin le Saint Graal, au sud Ardèche à Saint Julien du Serre à côté d'Aubenas, la ferme idéale pour mon projet. Un seul impératif : trouver une banque qui me finance.
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MAIS LES CHOSES SE CORSENT


Certaines banques ne veulent pas me prendre en rendez-vous, d'autres me refusent le projet, la dernière, ne m'a même pas laissée apporter les éléments demandés. Je fais face à un « non » catégorique.


Pourquoi ? Je suis une femme. En agriculture, ce n'est pas encore bien perçu, qui plus est, j'ai fait le mauvais choix d'aller aux rendez-vous « bien habillée ». Eh oui... le chapeau de paille et les bottes auraient fait plus « crédible ». Je n'avais pas non plus un post-it sur le front avec mon pédigrée expliquant que oui j'ai grandi en Ardèche chez mes grands-parents et que tous les étés je faisais les foins, que je connais la dureté du métier d'agriculteur, et que non je ne suis pas une bobo de la ville qui vient d'avoir la lubie de vivre à la campagne parce que c'est fun.


Ha ! J'oubliais ! Les ânes et les savons au lait d'ânesses, les banquiers ne connaissent pas, alors quand le dossier part à Paris et que je ne suis pas là pour le défendre, il passe à la trappe tout simplement. Pourtant, j'avais toutes les conditions requises pour que mon dossier passe mais quand ça ne veut pas, eh bien... ça ne veut pas !


Après deux ans de recherches et de refus, je fais une cure d'hibernation chez moi dans le noir pendant quinze jours. Quinze jours de désespoirs, quinze jours à cogiter... Un jour, le papa de ma dernière fille Inès, me fait simplement remarquer que je n'ai qu'à développer une partie de mon projet initial.





LES PRÉMICES


Oui, mais lequel ? Quelques jours ont suffi pour me remettre en selle et me tourner vers la recherche d'une boutique à reprendre afin de fabriquer et de vendre mes savons dans le même lieu. Oui, mais où ? J'épluche les pages internet du boncoin pendant quinze jours et bingo ! Une charmante petite boutique se présente à moi : elle est dans le vieux Lyon, dans la rue Saint Jean, LA rue la plus passante, LE quartier magique et magnifique du Vieux Lyon.


Oui mais... La valse folle des banques reprend. Je suis toujours avec mes savons au lait d'ânesse et oui, les banquiers sont toujours aussi ignares et frileux à prêter un peu d'argent. Trois longs mois passent. Je réussis, par un coup du sort, à obtenir un prêt pour ma première jolie petite boutique dans ce beau quartier.


Pendant ce temps-là, je crée ma société, la SARL MANDELINES, le 18 février 2014. Je signe le bail de la boutique et par conséquent, le début de l'aventure. C'était un 1er avril ! Oui, ça m'a fait sourire à l'époque. L'atelier boutique ouvre ses portes après quelques petits travaux d'aménagement, le 14 juin 2014.
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POURQUOI "MANDELINES" ?


À cette question que tout le monde me pose, j'aurai pu agir en arnaqueuse et vous raconter que c'est ma grand-mère « Mandelines » qui m'a légué ce savoir-faire car elle formulait des savons quand j'étais petite dans notre maison familiale... Sauf que je ne sais pas inventer des sornettes pour vendre, et mon histoire est tout autant jolie.


Manon, ma fille ainée, qui depuis ses seize ans m'aide à chaque vacance, me remplace, me seconde pour la vente, de manière infaillible et depuis toutes ces années.


Delphine, vous qui me lisez me connaissez un petit peu, voire un peu plus pour certains qui sont devenus des amis avec le temps.


Inès, ma toute dernière qui, depuis ses cinq ans, est mon cobaye pour les huiles de soins avec ses cheveux afro.


C'est ainsi que débute l'aventure des Savons de Mandelines, avec l'atelier de fabrication en arrière-boutique, visible depuis la rue. Durant les cinq premières années, je fabrique avec passion mes savons. La gamme s'élargira à dix-huit savons, tous différents, puis d'autres cosmétiques pour compléter.





PRENDRE LE TEMPS D’ÉCOUTER


En parallèle, j'organise des ateliers savons par petits groupes de quatre personnes pour apprendre à créer ses savons. J'élabore un guide de vingt-sept pages vous donnant toutes les explications pour bien débuter et être rapidement autonome.


Je découvre la richesse des rencontres, tant par les clients qui passent en boutique que par les groupes que j'accueille et ces ateliers m'ouvrent les portes de l'enseignement et de l'énergie que cela implique. Grâce à la savonnerie, je comprends que j'adore transmettre ! Que de moments de franches rigolades et de belles rencontres internationales aussi puisque le Vieux Lyon est un quartier touristique de la Renaissance que le monde entier vient visiter. Et je me mets même à prendre des cours d'anglais pour accueillir les touristes.


Je prends le temps des échanges. Je ne suis pas là pour vendre uniquement. Je suis là pour conseiller au mieux, écouter les demandes, comprendre l'implicite, et parler souvent de tout autre chose. La boutique se transforme parfois en cabinet de psy. Au début, je fais éponge et je rentre chez moi encore plus mal que mes clients. J'apprends à prendre de la distance et écouter sans me faire du mal au passage.


Au fil des années, vous êtes venus à la savonnerie parce qu'ici « la gérante » ne cherche pas à vous faire acheter ce dont vous n'avez pas besoin, vous avez du conseil et de l'empathie. Et moi, j'ai des clients adorables, humains, compréhensifs, attachants... Je décide de commencer une formation en naturopathie afin de pouvoir explorer à la source, les causes de vos soucis de peau.
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RETOUR AUX SOURCES


En 2019, je transfère une partie de l'atelier à Vanosc en Ardèche. « Pourquoi ? » me demanderez-vous. Eh bien depuis juillet 2018, je suis revenue sur les terres de mes ancêtres, mais aussi terre d'adoption. J'ai retrouvé l'autre moitié de mon cœur quittée pendant vingt-deux ans. Peut-être le sujet d'un autre livre, qui sait ?


Dans ce nouveau, grand et bel atelier, je fabrique en une journée ce que je faisais en trois jours dans mon petit atelier du Vieux Lyon, alors je dédie les mardis à la production sur Vanosc et je me fais remplacer ce jour-là à Lyon.


Les allers-retours en voiture me coûtent de l'argent et ne sont pas en accord avec mes valeurs, je décide de prendre le train et fais la rencontre de la SNCF avec ses retards et ses grèves. Me voilà partie du mercredi au dimanche avec ma grosse valise de réassort dans le train du Péage de Roussillon menant à la gare de Perrache.


Moi qui suis toujours en retard, je me retrouve à sprinter certains jours en hurlant au chef de gare de m'attendre – pensant être en retard – pour découvrir une fois assise, après avoir repris mon souffle et manqué de rendre mon petit déjeuner, que c'est le train d'avant, qui lui, est vraiment en retard... Bref, l'histoire d'amour entre la SNCF et ma ponctualité.
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JACQUES A DIT...


En mars 2019, la planète entière va connaître une situation qui nous marquera à jamais, le confinement. Ma savonnerie est considérée comme « non essentielle » car je n'ai pas le bon code APE... mais les grandes surfaces, elles, elles ont le droit de vendre du savon. Allez comprendre ! Ce n'est pas le sujet mais peut-être celui d'un troisième livre ? Me voici contrainte de fermer la boutique et de m'adapter en faisant du « click and collect ». Trois mois où le temps s'arrête, trois mois d'allers-retours sporadiques à Lyon sur une autoroute déserte – digne de grands films de fiction où les cignes traversent allègrement le périph' – afin de préparer les colis des commandes internet.


Pendant ce temps, je fais le choix de ne pas fabriquer pour économiser mes matières premières. Trois mois, durant lesquels je fais tout autre chose comme des piquets de clôtures pour mon voisin !


Durant cette période, je lève enfin le pied, moi qui faisais plus de cinquante heures par semaine, sans compter les trajets et la charge mentale de gérer toute seule ma petite entreprise. Je ne me suis jamais autant promenée avec ma petite meute de chiens, tous en joie de ces instants de pure simplicité et de liberté !


Un déclic se fait mais je ne le sais pas encore. Je joue le jeu de « Jacques a dit... ». Confinée, déconfinée, « click and collect », masque, pas de masque, arrêt de production, reprise de production puis... j'arrête la formation de naturopathie. Le confinement aura eu raison de cette formation dont le siège était dans le sud de la France. Mais je n'en reste pas là, je reste convaincue qu'il est important de trouver les causes aux problèmes de peau alors je commence une formation de Reiki. Formation validée, j'explore les soins énergétiques en présentiel et à distance et ça fonctionne... Me voilà dans un autre monde et je ne sais pas encore que je suis en train de prendre le chemin vers qui je suis vraiment.
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AU REVOIR LYON


Revenons à nos savons ! Je décide, au grand dam de mon comptable de l'époque, de transférer définitivement la fabrication à Vanosc et de faire les derniers ateliers savons et crèmes à Lyon. Je délègue ma boutique de Lyon pour l'aspect vente et reste sur Vanosc uniquement. J'expérimente la gestion de boutique à distance, ses avantages et ses inconvénients... Les déboires avec les personnes à qui je confie ma savonnerie, se succèdent et me coûtent de l'argent, alors je décide de vendre la boutique.


Au revoir Lyon. Mandelines s'installe définitivement entre une boutique à Villevocance et l'atelier de fabrication à Vanosc. Pendant quinze jours, tous les soirs, mon compagnon et moi-même avons couru les boites aux lettres de toute la vallée de la Vocance, afin de vous informer qu'une jolie petite savonnerie venait d'ouvrir ses portes à Villevocance. Cela m'a permis d'explorer des endroits superbes et de tirer mon chapeau aux factrices de la vallée de la Vocance !
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UNE IDEE GERME


Le rendez-vous téléphonique annuel de mon bilan a lieu et mon expert-comptable m'annonce clairement devoir descendre de mon cocotier. J'avoue que le coup du « cocotier » m'a fait rire jaune. Le comptable n'avait aucun intérêt pour mon activité et, selon sa perception, mes savons saponifiés à froid ne valaient pas mieux que de vulgaires savonnettes vendues en supermarché...


Changement de comptable ! Je souhaite travailler avec des personnes qui me respectent et qui s'intéressent un minimum à mon activité. Une personne avec de vraies valeurs humaines, similaires aux miennes. Ça fait beaucoup de changements et la valse continue.


Un an après l'ouverture de la boutique à Villevocance, fatiguée de gérer deux établissements et un site internet, je fais le choix de réduire ma charge de travail et de coût en un seul établissement : la boutique de Villevocance déménage à Vanosc, et comme on ne peut pas pousser les murs, on fait du Tetris !


En parallèle, l'idée germe de faire une porte ouverte une fois par mois et de proposer la terrasse à des producteurs et artisans locaux. Lors d'une discussion, cette idée va évoluer en « et si on faisait un marché de producteurs locaux ? ». La mairie est ok. En avril 2023, le marché d'artisans et de producteurs locaux commence son aventure et la savonnerie ouvre ses portes en même temps. Chaque premier dimanche du mois, le marché était un marché heureux car nous avons systématiquement eu de la pluie et ce, durant toute l'année !
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ÉCOUTER SON CORPS


Mon corps me lançait des signaux d'alerte que je n'ai pas tout de suite écoutés. Douleurs au bassin, colique néphrétique, sciatique puis s'ajoute une cruralgie. Je décide de lever le pied à nouveau et réfléchis à organiser des immersions en forêt dont le but est de vous accompagner à lâcher le mental et d'expérimenter la pleine présence par des marches conscientes pieds nus et des méditations,. Car, la cause de vos maux, peu importe leur provenance, vient tout simplement de votre mental.


Comment en suis-je arrivée là ? Au fil de mes douleurs physiques, j'ai fait de merveilleuses rencontres. Depuis, je suis sur mon chemin, Le chemin vers mon bien-être intérieur, extérieur, celui en accord avec mon âme, celui où je me respecte. Comment peut-on soigner si l'on ne se soigne pas d'abord ? C'est donc tout naturellement, et parce que j'ai expérimenté, que j'ai voulu partager et transmettre ces connaissances. Fin juin 2023, la première immersion en forêt ! L'aventure commence avec un groupe de 5 personnes, sous le nom de Mandelines Nature !
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CLOPIN CLOPAN


Je fabrique toujours pour moi-même ainsi que pour d'autres clients professionnels. La douleur n'est plus soutenable. Mon acupunctrice, m'explique que ce sont mes conditions de travail qui en sont la cause : froid, humidité, station debout toute la journée, piétinement, charges lourdes toujours du même côté... Le choix de raison s'impose. Je ne peux prôner le travail sans douleurs et rester moi-même dans la souffrance pour travailler. Je ne suis pas en accord avec mes idées, ni avec mon corps visiblement. Je décide d'arrêter la savonnerie. Devant votre désarroi, je culpabilise. Je fabrique encore un peu de stock pour palier à votre détresse – non, non je n'exagère pas – mais aussi pour terminer le lait d'ânesse et quelques matières premières périssables.





LE PROJET DU LIVRE


Fin mars, j'organise le tout dernier atelier savon pour vous transmettre la recette du fameux savon ménager ! L'idée d'écrire un petit livre de recettes de la savonnerie prend forme dans ma tête, ce même petit livre que vous êtes en train de lire.


Je contacte Olivier, imprimeur et graphiste sur Vanosc. Je veux que ce livre ait une âme, tout comme ma savonnerie, alors il me faut une personne qui travaille avec le même état d'esprit que moi afin de mettre en page ce livre et, pourquoi pas, réaliser plus tard un projet d'impression pas comme les autres.


À la question, mais que vas-tu faire ensuite après la savonnerie ? Je vous en parle à la fin du livre.
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Savons


Avant de se lancer dans la magie du savon, quelques règles d'hygiène et de sécurité s'imposent afin que vous puissiez fabriquer avec de bonnes bases.









La fabrication




LA SÉCURITÉ


Pour fabriquer un savon à froid, vous avez besoin de soude caustique qui est potentiellement dangereuse si vous ne respectez pas les consignes de base. C'est un produit très corrosif qui provoque de graves brûlures. Il faut donc toujours être très vigilant que l'on soit débutant ou non et surtout bien suivre les règles suivantes :


• Portez des lunettes de protection, gants, manches longues, pantalons et chaussures fermées lorsque vous manipulez la soude et l'émulsion.


• N'utilisez pas de matériel en aluminium, car la soude caustique corrode ce type de métal. Utilisez plutôt l'inox, l'émaillé ou des équipements en verre ou plastique résistant à la chaleur.


• L'espace de fabrication doit être interdit aux enfants et aux animaux pendant la fabrication.


• Stockez la soude dans un endroit inaccessible aux enfants et animaux, veillez également à bien étiqueter l'emballage pour ne pas avoir de confusion.


• Mélangez la soude et l'eau dans une pièce bien aérée ou alors à l'extérieur. Si ce n'est pas le cas, portez un masque spécial vapeur organiques pour éviter de respirer les émanations produites par la dissolution de la soude dans l'eau.


• TOUJOURS verser la soude dans l'eau et JAMAIS l'inverse. Si vous versez l'eau sur la soude caustique sèche, il se produit une réaction avec des projections en tous sens.
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En cas de projection de soude sur la peau, rincez à grande eau et si possible tiède. Si c'est les yeux qui sont touchés, rincez abondamment (ne pas faire vomir, risque de perforation de l'œsophage et de l'estomac) et consultez un médecin en urgence. En cas d'ingestion, buvez un peu d'eau et allez aux urgences ou appeler un centre antipoison.
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